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ÉCOLE DES MIRACLES. 





HOMÉLIES 
SUR LES 

PRINCIPAUX MIRACLES  

Le Jeune Homme possédé du Démon. 
S. Mat th., XYII; Marc, a (1); Luc, ix. 

Volo vos scire qualem sollicitudinem habeam 
pro vobià ut consolentur corda... . Instructi in 
charltate et in omnes divitias plenitudinîa intel­
l e c t s , in ognitionem mysterii Dei Patris et Cliristi 
JPSU : in quo sunt omnes thesauri sapientira et 
Bcientioe obsconditi. (GOLOSS., XI). 

C'est par ces magnifiques paroles que saint Paul 
nous a clairement révélé quels sont les trésors que 
Jésus-Christ nous ordonne aujourd'hui de chercher 

(1) La narration de saint Marc se lit à la messe en la quatrième 

férié de la dix-septième semaine après la Pentecôte, Ce miracle arriva 

fan 18 de Tibère Auguste, la trente-troisième année de l'âge du Sau­

veur, la troisième de sa prédication, le sept du mois d'août, au pied 
du mont Thaber, au sommet duquel Jésus-Christ s'était transfiguré le 

jour précédent. 

DE JÉSUS-CHRIST 
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dans le ciel : Thesanrisate vobis thesattros in cœlo 
(Evang. diei Gin.)» et comment nous pouvons les dé­
couvrir. Il nous apprend que ce sont les mystères 
mêmes du "Verbe éternel, Fils de Dieu, Fils et Sau­
veur des hommes : In agnitionem mysterii Dei Patris 
et Jesu Christi. Tous les trésors de la sagesse de l'Être 
infini et de la science du salut éternel sont réunis 
en lui et cachés à l'orgueil de l'homme : In quo sunt 
omnes thesauri sapientiœ et scientiœ absconditi. Nulle 
autre sagesse, aucune autre science n'est pure, ni 
sainte, ni parfaite, ni nécessaire ; en nous éclairant, 
elle nous sanctifie., comme elle nous instruit et nous 
gouverne ; en même temps qu'elle nous corrige, elle 
nous enrichit, elle nous console par ses leçons et nous 
humilie pour nous couronner : Ut consolentur corda, 
instrueti in eharitate, in omnes divitias plenitudinis in-
tellectus* 

Bien différente de la sagesse humaine, laquelle, 
dit saint Augustin, ne nous instruit que par les pa­
roles, la sagesse incarnée nous iustruit par Tes faits; 
car Jésus-Christ étant lui-même Parole, mais parole 
vivante, subsistance personnelle, infinie et parfaite, 
les actions de cette éternelle et ineffable parole de 
Dieu sont aussi une parole, un discours, un enseigne­
ment pour Thomme (1). Ainsi, en même temps que le 
Seigneur, dans sa tendresse, nous révèle par ses di­
vines paroles les mystères les plus sublimes, les doc-

(1) Quia ipse Christus Verbum DeFest; etiam factum Verbi verhum 
nobis est; ipsa Domini facta erant quasi rerba visibilia, et aliquid signi-
ficantia (Tract. 24, fa Joan.). 
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trines les plus élevées et les vérités les plus pré­
cieuses, il les confirme et les rend sensibles en les 
traduisant en faits : ses actions divines sont, pour 
ainsi dire, autant de discours visibles, que Ton 
comprend et que Ton perçoit des yeux. Ainsi s'ac­
complit l'oracle d'Isaïe, qui nous annonçait qu'à l'é­
cole du Rédempteur nous nous instruirions non-seu­
lement en l'écoutant, mais encore en le voyant : 
pt erunt oculi lui videntes prœceptorem tuum (Jae*., xxx). 

Toutes les choses surprenantes et admirables que 
notre divin Sauveur a faites sont, continue le docteur 
de la grâce, en même temps, les unes comme les 
autres, des œuvres et des paroles : des œuvres, parce 
que ce sont des faits réels; des paroles, parce qu'elles 
sont mystérieuses et prophétiques (1). 

Et pourquoi, disait saint Fulgence, nous, ministres 
de la parole divine, ne faisons-nous pas retentir, 
quand nous voulons parler des choses divines, cette 
voix du Dieu incarné pour l'instruction de l'homme, 
exposant au peuple ses actions, ses exemples et ses 
prodiges? Comme la foi se raffermirait parmi les 
chrétiens! que la dévotion augmenterait et combien 
les vertus chrétiennes se propageraient (2)! 

Pour moi, mes frères, à l'exemple du grand Apô-

(1) £a quae fecit Dominus noster Jésus Christus stupenda atque m i -
Tanda, e t opéra et verba sunt : opéra quia facta sunt, verba quia signa 
sunt {Tract. 24, in Joan.). 

(2) Si per Christum gesta omnibus momentis tractaremus, quantum in 
nobis cresceret fides, augeretur devotio, salutaria incrementa promove-
r en tu r . 


